
Les Blacks se réveillent 
 
La Nouvelle-Zélande l’a emporté à la surprise générale en Afrique du Sud, après avoir enchaîné 
trois défaites de suite. Pourtant, le début de match Néo-Zélandais n’était pas rassurant, puisque 
même en supériorité numérique après la faute grossière de l’arrière Sud-africain, les hommes à la 
fougère ne vont inscrire aucune unité durant cette période et ce sont même les locaux qui vont 
davantage posséder le ballon, mais malgré tout le score restera nul et vierge pendant près de 25 
minutes, moment choisie par l’ouvreur néo-zélandais pour inscrire une pénalité. Peu après, les 
Néo-Zélandais vont marquer leur premier essai par l’intermédiaire de leur capitaine Sam Caine, 
après une longue séquence de jeu. Ensuite, les Néo-Zélandais vont vite doubler la mise grâce à un 
long travail de leurs avants, conclu par leur talonneur, pour compter 15 unités d’avance. Les 
locaux vont vite réagir grâce à un essai de leur deuxième centre, suite à une série de fautes néo-
zélandaises. Les bocks vont même ajouter deux pénalités entre la fin de la première période et le 
tout début de la seconde, pour recoller à deux unités de la Nouvelle-Zélande. Au moment où l’on 
croyait que les locaux étaient lancés, les visiteurs vont reprendre leur distance avec de la réussite 
au pied de leur buteur 13 à 21. Mais les Sud-africains ne lâchaient pas, pour inscrire un essai qui 
leur sera finalement refusé suite à une obstruction, mais cela n’était que partie remise, car moins 
de cinq minutes plus tard, l’ailier sud-africain va remettre son équipe dans la course 20 à 21. Les 
locaux vont ensuite prendre l’avantage pour la première fois de la partie, grâce à Handrée Pollard, 
mais les visiteurs vont se rebeller, chose qui aura manqué depuis plusieurs mois. Leur premier 
centre, David Avili, va climatiser le stade sud-africain, alors que l’ambiance était chaude. Les 
Blacks reprenaient donc cinq unités d’avance, 28 à 23, avant de marquer un ultime essai par Scott 
Barrett, qui va conclure un travail de sape de son paquet d’avants. Avec cette victoire, le coach 
Néo-Zélandais Ian Foster obtient un sursis, même si tout n’est sans doute pas réglé. 
 
Dans l’autre match, l’Argentine a largement battu l’Australie 48 à 17. Les pumas ont profité 
d’une erreur australienne pour ouvrir le score grâce à un essai de Juan Imohff. Les locaux vont 
ensuite ajouter un autre essai dans les minutes suivantes, grâce à leur pilier gauche. Les deux 
essais d’avance ne vont pas tenir bien longtemps, puisque à l’image du premier match, les 
Australiens vont être à réaction et égaliser en l’espace de quelques minutes. Ce match, marqué 
par des temps forts et des temps faibles de chaque côté, va à nouveau pencher à l’avantage des 
locaux. Ces derniers vont profiter du manque d’agressivité des wallabies, pour inscrire un 
troisième essai par Geronimo de la Fuente, qui va réussir à aplatir malgré un claquage en pleine 
course. Juste avant la mi-temps, le numéro six argentin va profiter d’un nouveau cafouillage 
Australien pour donner 11 unités d’avance à son équipe à la pause, 28 à 17. Les pumas vont 
ensuite enchaîner en deuxième période en inscrivant rapidement le bonus offensif. En fin de 
match, les Argentins vont inscrire deux nouveaux essais grâce à du jeu au pied à suivre, 
notamment celui du demi de mêlée biarrot Cubelli. Les pumas vont frôler la barre des 50 unités 
avec au total 49 points. 
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